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Xu "2. — XVIII6 annöc. I1' IV'vi'ier 1910.

LA
CROIX-ROUGE SUISSE

Revue mensuelle des Samaritains suisses,

Soins des malades et hygiene populaire.
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Le brancard du major Riggenbach

Fig. 1. Le brancard-roulant Riggenbach, employe comme civiere ordinaire.

Preoccupe ä juste titre dc la leutour

et de la difficulty des transports ntili-
taires dans la premiere ligne de seconrs,

le major I)1' Riggenbach, medecin de la
5e brigade d'infanterie, a imaging un nou-
vcau modele de brancard, qui nous parait
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constitiier un grand progr&s &ur les nom-
broux modules inventds, modifies et ex-
pdrimentds ces dcrniores aunties dans l'ar-
mde snisse.

Ce brancard est cnnstruit enti&rcment

en tubes d'acier Mannesmann, sondes, et
munis de deux roues en fer massif. Par
un dispositif it la fois trbs simple et trfes in-

genieux, les hampes de ce brancard peuvent
etre couddes en trois endroits, an moyen

de mottre sous les yeux de nos lecteurs

un certain nombre de cliches qui ddmon-

trent mieux que toute explication les avan-

tages multiples du nouvenu brancard

Riggenbach.

La figure 1 nous montre lc brancard

employe comme ciyihre a porteurs; les

rotules crenelees immobilisent les hampes
de mani&re ä 11'en faire qu'une longue

tige d'acier dont l'dlasticitc permet 1111

i *

a
Fig. 2. Transport d'un blesse couchd, sur le brancard-roulant Riggenbach.

de rotules crenelees dont le maniement
est excessiyement facile, rapide et sur.
En moins d'une minute, il est possible
de convertir le brancard portd en brancard

pousse, de modifier les positions des

hampes de facon a adapter la ciyifere an

transport couchd ou assis; enfin il est

facile d'en faire un brancard-traineau soit

sur la neige ou la glace, soit encore en

yue des descentes si difficiles sur les pä-
turages de 110s montagnes.

Nous deyons it l'amabilite du medecin

en chef de l'armde federale la possibility

transport analogue it ceux faits an moyen
du brancard d'ordonnance aetuel.

Dans la figure 2 les hampes ont dte con-
dees ldgdrement du cötd de la tete et sous
les genoux, fortement au niyeau des pieds
du blessd, de sorte que le brancard est
manid comme une brouette it deux roues.

S'il pnrait plus avantageux de faire un

transport dans la position assise, 011 pourra
couder les hampes d'une fac;on un pen
differente, ct asseoir le blessd face au

pousseur. C'est ce que detnontre fort bien
la figure 3.
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Fig. 3. Le brancard Riggenbach servant au transport d'un blesse assis.

Fig. 4. Transport de materiel lourd, au moyen de la voiturette Riggenbach.

Au lieu cle pousser im malade, on pourra
tout aussi bien le tircr; lc brancardicr

se placera dans ce cas conniie nous

vovons dans la figure 4.
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I ci la civiftrc est chargec de differents

objets, afin de dömontrer l'utilitt- du brancard

Riggenbach pour lc transpoit de

materiel sanitairc, de caisses ou de n'im-

porte quels objets qu'un soldat ne pour-
rait deplacer tout seul, sans brouctte.

petit char ou tout autre vtihicule.
Teiles que les hampes ont etd placees

au brancard figure sur la planclie n° 5,

nous comprenous qu'il s'agit ici d'un tral-

l'avaut, tandis qu'un autre soldat retient
I au moyen d'une sangle ft l'arribrc.

La figure 7 en fin donne le detail de la
construction des rotules. Ces pi&ces s'em-

boitent l'une dans l'autre dans n'importe
quelle position du plan vertical, et sont

rcmplies de graisse pour los empöcher de

rouiller; soudees aux tiges d'acier, elles

sont ereuelees dans leurs bords, et ees

dentelures, fortement serrees les unes contrc

Fig 5, Transforme en traineau, le brancard Riggenbach peut etre tire par un seul homme.

neau improvise au moyen du meme ap-
pareil; le brancardier a fixö sa courroic
de charge ft l'avant du traineau-brancard,
et le tire ainsi sur le sol.

Si la dbclivite du terrain est tres ac-
centuee, les parties du traincau qui forment

patins seront places de faeon ft donner

au brancard une position aussi horizon-
tale que possible. Xous voyons cela dans

la figure 6, oft les soldats du service de

sante descendent un blessd le long d'un
talus. Un brancardier guide et donne la

bonne direction de l'appareil du cote de

les autres au moyen de la vis a ailettes,

permettent une fixation absolue des parties
de la hampe, de 20 0 ft 180 °.

¥
# ¥

Xous avons essaye ce brancard Riggenbach

pendant lc dernier cours dc repetition

du lazaret de la 2e division, et avons

pu nous convaincre de sa parfaite solidite,
et de la facilite avec laquelle des mains

incxperimcntees pcuvent le manier. La
seule modification que nous avons demandee



Fig. 7. Les rotules crenelees du brancard Riggenbach, permettant la fixation des hampes dans

n'importe quelle position.

ä la suite de 110s essais, fut l'elargisse-
ment du brancard et la pose de garde-
crotte a l'interieur des roues. On pent
voir sur ia figure n qu'il a etti fait droit a

oes desiderata.

En terminant, nous voudrions encore
faire ressortir les principaux avantages

(pie nous paraissent avoir les brancards

Kigre-enbacli sur les brancards d'ordonnance
oo

actuels:
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II est admis que pendant les acealmies
d'un combat trainant, le service de saute

s'occupera dös que possible du relövement
des blesses, mais les transports executes

par deux brancardiers, marchant a la tete
et aux pieds d'une civiöre, seront d'autant

plus dangereux pour le blesse et les porteurs
que ceux-ci forment en quelque sorte une
cible sur laquelle les projectiles ennemis
seront dirigEs. Le brancard-roulant de Riggenbach,

pen elevE au-dessus du sol, maniE par
un seul pousseur, ne saurait etre un but
bien visible dans le terrain.

Les transports faits au moyen de nos
brancards d'ordonnance nEcessitcnt un
nombre de brancardiers trop considerable

et sont extremement fatigants. Le brancard-
roulant de Riggenbach mEnage les forces
des porteurs; les blessEs seront pousses

par nn seul brancardier pour autant que
la nature du terrain le perniettra; il
faudra deux pousseurs en terrain accidente,
mais les relais ne seront plus nEcessaires,

car les brancardiers se fatigueront beau-

coup moins en tirant ou poussant les

brancards qu'en les portant.
Les essais nonibreux auxquels les

brancards Riggenbach out etc soumis permet-
tent de prEvoir leur emploi dans les buts

suivants:
1° Le brancard, pliE et muni de sangles

forinant bretelles, pourra etre portE sur
le dos par les soldats du service dc

sante, an moment oft ils avancent dans

la ligne de feu.
2° Conime brancard-roulant, le brancard

Riggenbach rendra d'inappreciables ser¬

vices pour l'evacuation rapide des blesses

depuis la ligne de feu jusqu'aux postes
de secours les plus rapproches.

3° Suivant la blessure, ce transport se

fera le blessE Etant assis ou couchE; un
seul brancardier pent en un instant
modifier le brancard et l'adapter au transport

qui lui parait le plus favorable.

4° Transform*? en traineau, cc brancard
sera poussE a ras du sol et perniettra an

pousseur de faire traverser son blesse

par un terrain dEcouvert, sans offrir un
but bien visible a 1'ennemi.

5° Plusieurs de ces traincaux accouplEs

pourront etre tirEs par la troupe sani-
taire ou, mieux encore, par un cheval.
L'essai dc ce mode do traction a EtE fait
ft plusieurs reprises, sur chemins et sur
routes, et a donnE de trös bons rEsultats.

6° Nous avons dEjä liientionnE l'excel-
lent usage qu'on pourra faire de ces

traineaux-brancards pour les Evacuations
dans des terrains prEsentant unc forte
dEelivitE, conime ce sera souvent lc cas

cti montagnc.
7° Enfin comme brancard-brouette ou

brancard-tombereau, ce moyen de transport

trouvera de multiples applications
dans la vie militaire de tons les jours.

Nous fElicitons iL le major-mddecin
Riggenbach d'avoir fait faire ainsi un

grand pas ft nos transports sanitaires, et

nous osons cspErer qu'un bon nombre
d'unitEs de notre service tie sante seront
bieutöt dotees de ce brancard-roulant d'un

nouveau modöle. D1' M1.

Les intoxications par l'oxyde de earbone
(Suite el fin)

Les symptömes dc 1'intoxication par Souvent il ne produit pas de malaises

l'oxyde de earbone sont bien connus. j trös accentuEs et on voit parfois des in-
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